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Par Jul«» M A R Y 

PREMIÈRE^ PARTIE 

LA 1ERE >MX SEPT DOULEURS 

Il releva lei yeux — de» jeux incertain!, it 
uiets du mystère honteux de son tme — «u 

B femme élfg^nie nui était i. lut, qui l 'anit 
i. i i . H J\i i . ;> • • „ # „ « » - - - - - " - -•-

da Mai-
•oii-B'rnj.'•»<• sa blancheur immaculee.il faillit 

S'il aommit l'inconnu de la riiion de tout à 
eure.. . EL pour que la mérité fiit tout entière, 

H fallait qu'il racontai aussi le rendes vous dan* 

Mifoiireei.. • Il traînerait une existence lourde. ' 

tnits 

lion de Charlotte qui allait tomber de 

Et ses oeuvres yeux, large», profonds, mais) U surprise passée, U juge, froid, iaterre- fatigue de rester debout. Je enii ai Une ! p 0 l . r - ' »u rur et à meure 
abatton par lea larme» et par det torturée geait : ; tint, aujourd'hui, j'ai ta tête plua libre. Je louf- ( bllqua. 

Il relut lea dépôt 

1 _ 1 ( P'f l r i* r e . pvija la* lettre Uisaee iur 

U'oa ta venir chercher 

magts- Vousnousattendict! 
it va nmplifler le* choie 
— Peut-être... Ven«-v 

Tout à l'heure, même, quand elle «fait fait, i bler, c 

, troublèrent i 

Ï l'avaient jai 

t doute fre 
i angoisses, Interrogei-mof.. 
: innocent qui reposa dans i 

procureur if la Repu-

reçue», lei caasUta- | 

jure que je 

la thapeue du prieur'*.. 
I) se perdait deux foi* 
11 perdait la douce vie qu'il •'était faite .la; 
Il se perdait deux foi* et i] perdait Clo tilde. 

t i n t pauvre. 
Et ce joli eorpi m i t e ur. peu psnch.6 vers lui ! 

en cette minuta, dan* l'attente de aa réponse, 
ce joli corps qui était son bien, aa chose, qu'il 
a*ail conquis, il le per iait a l<>ut jamais, a tout 
jamais aussi l'argueil était distingué et choisi 
par Cloît de. 

Que deviendrait il eninitc t 
Quelle serait sa vie ? . . 
Il avait I Ame vulgaire et le cocir iaehe. 
Il fuirait, réduit aux aventure*, aux expé

dients, s'expatrierait.,. Son education n'était 

• Je me tairai I 
IX 

l-nOBI.ÈHB A BÉSQUDRS 
La voilure qui emportait le jug» d'initrnclion 

et le urocureyr de lt R^p'ibliqie les arrcia au 
pied du coteau; les «Jeux magistrats grî instruit 
le chemin creus 'i'» ljnge;ni \ hh jn Bruyère. 

La gri.le était restée ouverte ; il* entrèrent 
sans qu'aucun bruit révéla*, leur prénene», tra
versèrent la lerrasie et •'«rretereat tac le **til 
de la porte. 

Dans le fond da la clnuibre, auprès du ber
ceau, Charlotie a geaoux était .eu priùres, si 

..i./ir, si bien isolée main
tenant dans le itnuue qu'elle no les «nlendit 
pis, m^me quand il* flmil du bruit «dur attirer 
son atlenlion. 

l.c jugs fut obligé d'aller jusqu'à elle et de 
lui auDujer la main sur l'éoaule. 

Ella' r - — 

Eu dépit de tout rc qu'elle avai 
dépit dé toutes sci crises, il reste 
elie, malgré tout, un peu de sa bi 
de sa jeunesse tridmphinte. 

Un rayon de soieii, quelques mi 
heur, si chèrement payé, eussent 
iy*, l'eussent épanoui, redressé. 

ï défendront e 
s sourdes i 

laquelle pesaient ! dei A tout ce pané, i 

Kt c'était ceue femme qu'ils venaknt inter- ; qui 

C'était cette femme « 
Mil accusations effroyabl 
ssiné un vieillard, celle d' 

magistrats e» regardèrent, graves, lilen- débat qui allait s'engager, cela 

-elle d'à a'enviroriri' 

[ui, sans parti pris, les | Ils s'élai 
îalomnies'inlfttues, sonr-l C'était u 
chargeront de pénétrer fo,je„i f,ir, 

I li* décideraient 
Charlotte. 

: M. LUrillier a'étaît placé dans 

re qu'ils el

le de l'arrestation d 

gle de li 

ait commettre 
ta liaison, I 

ablall si peu au portrait! 
fnat fait que M. Baril! 

naùsiue C.orges Lamarcbiî 

«I le! . , . Alors, 

n.onsongel... Cet 
chasteté èpnndu-' sur les t 

, si pleis 
tes 

E l'attitude, mensonge 1... C'était cell 

i dci grand.?! routes 

do langueur, de 

!lte modestie 
[l'était celle-là 
deux, par les 

té, du droit, de la justice. 
imoi, cm- je suis la p 
rimes l . , . Défendesnio;, i 
LWeJvii'z-moi. car la v._>r 

r j'ai été 

;, uu il était dans l'ombre mim 
Mariette recevt.it |a lumière eu p:cin visage! j toute franchie 1 

Les deux fenêtres de 1a chambre et in porte ', " •T 'V*. 

meurtre , h t 
iaiion, l'eneh*Infusent entra 

ffdire, et elora il interrogerait Chat-

gaéridon. 
le dire ; | . vérité 

•auver... ttepondex donc en 

J'«i bieaj 

Le toleil brillait dins le ciel eajej un nui 
Les oiseaux chantaient, a lue-iete. pnr i 
radieuse matinée de erhxjampt, El dci 
fuma de tljur-
on du c 

j'ai bien entende, 
'U 

. . . . N'ai-
.ppitojer ? . . . 

— Je suis juge d'instruction au Parquet de 
ro^irs, et voici m. le procureur de la Republi- '' 

— Noire devoir eit da voui nroti 
lire devoir est de vous %aiUtr. 
mpterqiie, jusqu'au bout, nous : 
itre devoir. 
Elle refta lilencieuse, cakulanl 

l a bas, sur la vivU 
moulins battaient l'a 

Vous pouvi 

.olentV,'1 

doute i Ce qui entourât eedram 

un, Villusion, malgré le beau loups, d' 

2 réoondei vous à celle a 
— Jo m'e'téve contre elle de 

indigualion et de ma c 

s longlemps l'on après 
lin" pénétrer lei âmes yeux t Linnst pendu au chevet du berceau On 

i tant par la chambre... 

3iror.t-ils ? Oh l 
tient I 

demande pardon 

r ÎSÎ genoux, ie dans le soleil 
nie. M. Uarilùer parcourait les noies. .Ijù i 
lit-elle, cela me breuses, prises dans la matinée. U Les pej 

pluie tt„g c a 

qut l'on se trouve désarmé contre elles."P.ÏH 
était une matinée quoi aurai s-je voulu m» débarrasser de ce uetit 
ts, et ds griserici Sa naissance m'iivnit deshonorée,.. Sa mort i 

t pouvait me rendre l'honneur... Alors, on i 
éperdumeot, vole- tue pa* sans motif.., pourquoi t Pourquoi ? 

1 — Voui redoutiei le juste resic-utimenl t 

et disparut ra 

* 

HAIRIE DE KOUB AIX 

20 Mai 1S00 — A 4 Iteuifi 

ADJUDICATION 
F o a r n f * u r < " * , T r a v a u x 

* t M a i m l ' œ u v r e 
i- Nettoyage des chaudières 

de l'usine éiévatoire de Pecquen-
eourl. — 2' Fournitures et Ir5-
eaux d'entretien du matériel 

4' Foi 
e de maçonnerie 

i" l'usine d'Atichtn (commune 
de Pecqueucourt). - 5' Fourni-
lures et main-d'œuvre de char 
sente et menuiserie aux usineS 
de Bouibecquaiet de-Ronrq. — 
B- Fournitures tH. main:u'œuvre 

charpente et 

AU CORSET ELEGANT 

Vandorpe-Lara, 
61-63, Rueàes Fêbrtctnts 

K O t ï L V I X 

Grand choix de Corsett blanc* 

dépôt de Tourcoing. — 7" Four 

„,«). Fournit!!1 

i de Bo'isbcrque et de 
Roncq. — 10' Fo 
main-d'œuvre de ouvertures 
dépôt de Tourcoing.—H* Foi 
niiurjs «t inain-d œuvre de ce 
/ertures aux dépôts de Itoubai 
- 12- Fourniture! et rrai 
d'œuvre de couvertures à l'usi 
d'Ancbin (commun* del'ccoue 
touri) - i:t Travaux de bci 
tnre et vi 
J I I I I - I J ' - . ' I J Î : 

COMPAGNIE DU GAZ 
d e I t o u l a a i a r . 

Abonnes d'adreiter à la Di 
tion,el tvvjour* pftr écrit, leurs 
demandes ùe renteigneinenig. 

Lu Compagnie décline toute 
responsabilité au sujet de» ron-
dilions, prix <t imtullntioH <u 

tHtm{m(\iimimm 
BECS &MANCH0»S AUER 

JE CHOCOLAT PARISIEN 
L. DELPLÂft!QUE&C,E 

Épicie'. 's en g r o s 

72, Rue de Ronbaix et 4, Rue Saiut-Soi - TOURCOING 

LA VUE P O U R T O U S 

Vncienue Maison W e i l 

u e r v e 11 lW%e.* oari emmoi li
es verre3 graduel au" SLIC 
iur. iis co:i>iervent la vue :• 

111 tr. ' .Vali Q :.:•• 

• médecin. ' 11* renue:il' I: 
ûrce aux yeux fauguus tn 
i«e, ie travail et ta maladie 
.e prix en ast ires Bwdéaie. 
It.SfOaoarpiace-r.-.zewtnei-

asde ttiyoDesou nresoyie». 
Envoi franco contre i fr 5(1 

•n mand.-nosw (indiquer l'agi 
iUfttt). 

îC.îMhilllierte.ULU 

rantiB, Panama i lot*, 
250.«wr. i i„t IOOOOO t. i lot» lo.ono r. 9 lot. sooo r. 
ÎOOO f. 50 lot» I 000 f. cl notre Pl«n-Qtii(ie oflkicl de l 'Eipo. 
BttioD, inrtisDensable t tous a.ce PHIMK tluATi.irK. Ass« l'wr." 
£01(11 «SDH: Banque BMiSStX'X et L-, 5». nuila.iow<Jr, PAlttS 

BON G É N I E D E L I L L E 
4,RuedTi7ie-ix-March5-ai3X-Moutons,4 

VENTE A. CREDIT 

Prime â tout Client recommençant un 
nouveau compte 

COMMUNIONS 
S a i s o n <l'«èté.— IMenaai 

choix d'> Volomenls d.IIomino.% Datitos el 
Eofanls, tout faits, ot tlo Uraporios et Tis'iMs 
l'uiilaiste Haute Nouvetinté <>u lotis peines jKtttr 
Vêtements sur mesure. (Coupe et Fa<;on in-é-
piorhaltles.) 

i ' 'ul>i' i<|UO « l e !Vïe i i l , Io« i . — 
Meultlcs sur connuaivles. — Mobiliers eu 
tous genres et Liteiii?s complôtM. 

Livraisons discrètes f r n n c o ft fin-
m ï f l l e par la voiture île i'AiliniiiisIralion. 
— Lo V « y o s < " • » ! ! • » c-t r e t v 
I i o i i r w t î ' à lotit aeltelenr venant à Lille. 

SEULS REPRÉSENTANTS : 
A lïoubaix : M. THKFIKR. I W , iule du Collège. 
A.Tourcoing : M. I.OI1IDAN'. 21. rue tl' tlan'I. 
A Croix : M. BHOCARÏ, 1(11. rue Kleoer. 

Catolnet 
M. Charles"POLACK 

Chtrurgien-Dentis ta 
S G , r i i c d ' I n k e r ' t n n u o , ROUBMX 

Visible tous les Mardi et Vendredi 
de S h«ure» I 1 ti.-nres du soir 

M. POLACK se rend i, domidlo ta demande 
>i.visio?ir UË co. \ r iA\cis 

GUÉRISON ASSUREE 
mmvm mm, tmmm RECEÏÏB 

ou invétérées, Maladies de la Peau, Vices 
du Sano, Syphilis, etc. 

par la Méthode Spéciale du Docteur O. DEUX 

PHARMACIE 00 TBIGHON 
PUCE DU TlilCHO», A ROUBMX 

Pectoral suifuro Balsatniqua DRl.'.V pour i 
prompte guôïison des rhumes. Bronchites ai^ui 
et chroniques. Enrouements, Laryngites e; iout< 
affections des organes respiratoires. 

Pilules Antinévralgiques 

Eiccuiion soignée ae toutes les ordonnance!* mêdioal.s 

PRIX MODÈRES 

Tous ces produits sont de qualité supérieure 

PHOTOGRAPHIE ELKAN 
r-*, H n e l » e l l a r t , K O U B . H X 

PREMIÈRES COMMUNIONS 

Portraits très soigaês depuis 5 fr. la douzains 
Portraits Artistiques à I O fr. avec uns 

MAGNIFIQUE PEINTURE A L'HUILE SUR BOIS 

LWiniiEiM-Mftniins» 
s support itiferinediaire. Marque *•* 

• déposée pour les angles des aaafa- P 5 
IHavarVUaV *ins et cafta, formant un seul garJe- CC 

H 
T. 

> 
nlii Graud-Chcmin, 63, à MlBAIXe 

(PRÈS LE TRIBUN/U.~t)E COMMERCE) 

LÉON DUFOUR 
A.XT VRAI BON MARCHÉ 

A l f r e d H o u r e z 
CORDONNIER 

1 6 8 , B u e d.» l ' É p a u l e , ROUB'IX 

I I I M S s r B K s EN TOUS OF.MIKS 
SPÉCIALITÉ 6l2f.50Btl3f.50 (Même prix sur miinj 

ÉLÉUANCE ET SOLIDITÉ GARANTIES 

Souliers Cyclistes de tout Choix 

IILVœiRflIMIEÏI^IEÏ I D E 

t i n BE HDDB&II-
BUHEA.UX 

TYP06BAPU1K - LlTIIOGltAnilE - GltAVUHE 
Spécialilc d'Affiches en tous Genres 

LETTRES MORTUAIRES & D'OBITS 
Donnant Droit â l'INSER TWH GRA TUITE dans t'«Aoenir de Roubaix- Tourcoing» 

SA.CS EN PAriEFt 
GROS o n t o u s K c n r P B i , GROS 

P A P I E R E3ST O B O S 

V. L E G R O S Fils 
119, Rue du Grand-Chemin, 119 

R O U B A I X 
Spécialité d*1 Sacs <lc luxe pour PAlJNHi«r*( et l'har-mairitMia 

DEPOT DU PAPIER PARCHEMIN SULFURISÉ 
•anli d l'eau, pour _ Marchand de Hi-'arry, vendu a on prit 

P . - S . B ien s ' ad re s se r 1 1 0 . raie d n Ci-stncM I t c m t n 

LIEBIG 

LIEBIG 

LIEBIG 

LIEBIG 

Véritable 1 
Extrait 

de Viande 

î JEBIG 
IHOISPtMSABLl dans touie 

tonne cuisine, pour préparer 
et améliorer potages, sauces, 
légumes, ragoûts, etc. 

CAPSULES ^ 

Te Quinine de Pelletier 
Ua pilules i 

mens que les canins. Elles sont i 
battre les rajah», la fTaJM •"infînenia et ( ge.-irraJ lr> 

i fébriles qui se "manifestent au début 
maladies. LPS f/!;5i unes. Us }n>irit{;Ls, Us fa'nrt intermit
tentes et pt,!ii,lè-nnr.', In ttisntittlr, U mannn? d'riir'i'<\ 

. d goitttf, le* maux de reint, sont ii-iL-ui-nica 
de cet héroïque médicament. 
H I M a l est plun active qu'un grand verre de quinquina, 

[aw t'tfr t* «om PEUCTttn t«r thaqtt» Capsule. 
> " V Prix moven t fr. le gramme en 10 Capsul 

3 

TRENTE ANS-
LA VIE D'UN JOUEUR 

K o t u s m psar Kaa^r j n a u a a r t 

t ; il est 

gnail tranquillement a trateri la brouillard, 
l'appelait Ernest Patrot. 

A peine âgé de vingt-trois ent, il avait rt^j'à 
fait pas mal de eh-nnin dans .' • ancien manOS 
et dans le nonveau », comm 
vrai que ce chemin n'était jamais te bon 
. Jïr»«f«c disiitiuLa fuu *gj^ horreur de touie 
iuiétioii. * 

Il ae fullalt lui parler ni d emploi ni de mé
tier : ce n'était pas Uii qui se courberait devant 
ces «retins de chats de bureau, ces eue»! de 
cûntre-mMtres : ta liberté avant tout 1 son in
dépendance 1 

fr aimait à répéter cetfe jolie phrase : « Si on 
voulait bitn me bombarder minisire des finan
ces, je ne garderais mon portefeuille qua vingt-
quatre heures, U temps de le bourrer da papier 
mignon; après quoi, je passerais l'issiette lu 
baurre t u» autre. • 

Il se vantait volontiers 4e méfaits réel i ou 
imaginés. 

Kn recueillant les lambeaux da confession 
que, par une sorte sW'gloriola, il taisait au pre
mier n a u , OD aurait pu résumer ainsi «a bio
graphie 

Parti h l'Af e de aeite ans pour l'Amérique, 
Krnest l t naufrsce, fut raeuellli * bord d'une 
laaletle comiMaJUa par ua pirata, 
avec e* laroiar pa«r le caaamarca du 

miis fut pris laax Jow avant de liquider, jugé, 
condamné e t . . . mal pendu. Une femme, étant 
veniio | passer devant son gihet. coups (s o n l ' , 
le ranima el le (i'- èvsder. l! roua sa bo^ss jus
qu'en Australie, T ebanha da l'or, en trouva, 

trois de ses compagnon* pouf tripli 
, t\d ;, dei brigands 

: fortune »i 

Un point sor lequel il ne vsrîud JUM'H était 
hn-ci ; fait prisonnier en Afrique par la tribu 

des Yolofs, les pins noirs de ton* les nègre», il 

différentes étoffes que les femmes de ces guer 
titra remplacent en été par de la mousseline 
transparente. 11 ataurait susai avoir mangé de 
la chair humaine et qu'au besoin il ea remsn-

Peut-rlr» sortait-il de prison . . 
Le lendemain, >a sosur Pauline, ei-iopraoo 

al'Oparada Stint-Pétafabour|, et providence 
éternc:le de la famille Pair*, l'habillait de 
pied eu cap-, lui glissait vingt-cinq louis d«Ds 
lapoohëilesongiiet.et l'eavovail cmbrasiar, 
me u% Pieurus. si vieille n^ rc Mme veuve 
Patrot, ajie de loixante-lrois ans, professeur 
de pianj au cachet et maintenant rentiire de 
par la générosité de la plus jolie de les trois 
fillaa. 

Donc Ernest se rendit, tout flambnnt neuT, 
ehea maman, dont il avait tînngé les petites 
économ;es entre deux vojugcs et qui n'en par
lait pas moins comme du meilleur et du plus 
solide garçon que jamais femme bien constituée 
eu: i su monde. 

Ile était e'n train de. se préparer, pour elle 
toute seule, un fricot appétissant. 

Ile surprise, elle faillit tomber a la renverse. 
— Est-ce Dieu possible I 

— Comme lu es beau, Néaest 1 Est-ce que, 
ar hasard, tu aurais dévalisé une diligence t 
— Non, mus j'ai tordu le cou à un confec-

lonneur qui me refusait le crédit el j 'ai choisi 
aon c-omolet a l'étalage. 
Ernest aimait a pliiasnter. 

- Va, c'est c s fatts», i 
- Pauline t'a 
— Cinq cents balle» et des i 

ingt franci? 

m. Veux-tu 

stant, mais 
nig-e d'aller 

a i'hi?Diee pour le restant de 
— Je voudrais bien voir ça I . . , 
— Tu la verras, si le prince ne veut plus 

— Le Russe à Pauline! Bah! Il casq 

i,. 
: * Te fais pas < 

e quï le gosse -m 
c'est pas 

_ ' ! Ça n'a pas deux lierda de vie dans 
le corps, Pauline ie lamente, faut voir I Elle en 
délaisse san Alexis, qui est gentil a croquer et 

— N'empêche, répliqua-l-elle, qoe, sani la 
petite Olga, noua aérions dans de Beaux draps. 
Sais-tu combien son prince lui donne par an, 
à Pauline depuis qu'il sait qu'il «si pèra r trente 
mille franes : un joli denlar 1 Ça a nerraia à ta 

* saur da 0x5 tam u i peut, rente «ont i' eiirte 

tranquillement, tout pres du buetnbiurj , ni 
I vas toe promener quand il fait du soleil. OA 
t croirait a la campagne, par ici. 
Trente mille franci fErneitcacuii de l&te c* 

que cela fallait a dépenser F*r J0l»f-
- Eh 1 eh ! dit-il, sais^u, m'm*n, qu'on paut 

se la couler douce atec quatre-vingt-deux 

Î est si bonne I 
i Don-

ariést des gen* 

n'arrête pas d'Itf-

certe année u 
lie franc», a eux deux. 
— Par exemple I des gens n 

— O'ie veui-fu, Srlvanet 
venter des machines qui coûtent très e 
lesquelles il doit toujours gagner des millions et 
dont personne ne comprend l'utilité. 

— Je t'en ficherai, moi, des menions / l'écrist 
Ernest. 

— Quant à Bontemps, il dit toujours qu'il tat 
faire faillite. Il ne riant chea Pauline que poufj 
compléter ses échéance». 

Un farceur, ce Bontemps > D ne fait teatt 

! 
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